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Organisme porteur de l’opération : Inrap
1 Un projet  de  construction  d’une  nouvelle  sous-préfecture  dans  l’enceinte  du  Camp
Billotte à Saint-Pierre a nécessité une intervention archéologique préliminaire. Le but
était d’une part vérifier l’existence d’un niveau amérindien à cet endroit et, d’autre
part, d’évaluer l’état de conservation et les profondeurs des vestiges de l’ancien hôpital
militaire, dont une partie a survécu à l’éruption de 1902 et doit être intégrée dans le
projet immobilier.
2 Les sondages,  dont un mené jusqu’à une profondeur de 4,20 m, n’ont pas révélé de
présence amérindienne : un remblai récent de 0,80 m d’épaisseur recouvre un niveau
de sable graveleux épais de 0,20 m correspondant au niveau plus ou moins remanié du
XIXe s. qui, lui-même, succède à une couche de ponce reconnue sur 3,20 m.
3 Concernant  le  bâtiment  historique,  l’étude  a  permis  de  saisir  la  dynamique  de
destruction de certaines parties lors de l’éruption de 1902 et d’analyser l’utilisation des
ruines au cours du XXe s. Une chronologie des phases de construction de la partie nord
de l’hôpital a pu être observée sur le terrain en comparaison avec les différents plans
de l’hôpital et de la ville existants (fig. 1) : le corps principal (salle des blessés) et l’aile
occidentale (salle des malades) ont été construits entre 1807 et 1819, l’extrémité nord et
l’aile orientale (salle des bains) en 1820, les galeries en 1822. Une pièce construite dans
l’angle  formé  par  la  galerie  et  l’aile  orientale  a  été  construite  après 1868  et  est
considérée comme une piscine, (fig. 2)
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Fig. 1 – Plan générale de la zone étudiée
DAO : É. Mare (Inrap).
 
Fig. 2 – Arcades et piscine
Cliché : É. Mare (Inrap).
4 Un sondage mené le long d’un mur de la salle des malades a montré que le bâtiment
était fondé peu profondément, à 1,30 m sous le sol d’origine. La profondeur de la roche
et  l’épaisseur  des  dépôts  volcaniques,  isolant  le  bâtiment  d’éventuelles  secousses
sismiques, expliquent probablement cet état de fait.
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5 La pierre utilisée pour la construction est la roche locale, l’andésite étant utilisée pour
la taille (jambages, claveaux, bandeaux, corniches...). Si aucune roche d’importation n’a
été  identifiée,  un certain nombre de  tuiles  proviennent  de  chez Polakowski & Cie  à
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